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JOURNEE DE L’EUROPE 

Samedi 9 Mai 2026 – 10h30 

ESPLANADE DE L’EUROPE 

Discours de Monsieur Gilles LURTON 

Maire de Saint-Malo – Président de Saint-Malo Agglomération 

 

 

 
Madame et Monsieur les Conseillers Régionaux de Bretagne,  

Mesdames les Conseillères Départementales d’Ille-et-Vilaine,  

Mesdames et Messieurs les Elus,  

Monsieur le Commissaire de la circonscription de la Police nationale de Saint-Malo/Dinard/La 

Richardais 

Monsieur Le Commandant du Centre d’Incendie et de Secours de  

Saint-Malo 

Monsieur le Directeur de l’Ecole Nationale de Police,  

Madame la Cheffe du Service de Police aux Frontière de Saint-Malo 

Monsieur le Commandant de la Gendarmerie maritime de Saint-Malo 

Messieurs les Présidents et représentants des Associations Patriotiques et des Ordres 

Nationaux,  

Messieurs les Porte-Drapeaux,  

Mesdames et Messieurs les représentants du Conseil Municipal des Jeunes,  

Mesdames et Messieurs,  

Chères Malouines, Chers Malouins, 
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Hier matin, devant les trois monuments aux morts regroupés de Saint-Malo, nous 
commémorions la fin des hostilités de la Seconde Guerre mondiale. 
 
Ce n’était pas seulement la fin d’un des conflits les plus meurtriers de l’histoire, c’était une 
Europe dévastée qui recommençait à croire en l’avenir.  
 
C’était l’espoir qui renaissait au milieu des ruines.  
 
C’était la promesse fragile d’un monde à reconstruire.  
 
Et aujourd’hui, en ce 9 mai, nous célébrons la journée de l’Europe. 
 
Une date symbolique qui nous rappelle, qu’au lendemain de la guerre, alors que tout semblait 
encore brisé, des femmes et des hommes ont eu le courage d’imaginer un destin commun pour 
notre continent. 
 
Ils avaient connu la haine, les divisions, les destructions. 
 
Et pourtant, ils ont choisi une autre voie. 
 
 
Le chemin de la paix et de la réconciliation entre des peuples qui, quelques années auparavant 
encore, s’affrontaient les armes à la main. 
 
Le 9 mai 1950, Robert Schuman prononçait une déclaration historique. 
 
Leur ambition était immense : rendre la guerre non seulement impensable mais matériellement 
impossible entre les nations européennes, et offrir une paix durable aux générations à venir. 
 
A cette époque, l’Europe communautaire ne comptait que six pays : La France, l’Allemagne, 
l’Italie, La Belgique, Les Pays-Bas et Le Luxembourg. 
 
Six nations qui avaient traversé les épreuves les plus sombres. 
 
Six Etats qui ont pourtant choisi la coopération plutôt que la rivalité, l’avenir plutôt que le repli 
sur soi, l’espérance plutôt que la peur. 
 
Cette vision était audacieuse. 
 
Elle reposait sur une conviction simple, mais puissante : les peuples européens sont plus forts 
lorsqu’ils unissent leurs destins. 
 



3 
 

Et soixante-seize ans plus tard, l’Europe a grandi. 
 
Elle a permis la paix entre ses membres, favorisé les échanges entre les peuples, défendu des 
valeurs démocratiques et construit un espace unique de liberté, de solidarité et de prospérité. 
 
Pour nos générations, la paix entre les grandes nations européennes semble souvent aller de soi. 
 
Or cette paix n’est pas une évidence de l’Histoire.  
 
Elle est une conquête. 
 
Une conquête précieuse mais fragile. 
 
Car nous devons aussi regarder le monde avec lucidité. 
 
Nos institutions européennes peuvent sembler complexes et parfois éloignées des 
préoccupations quotidiennes de nos concitoyens. 
 
L’Europe peine encore à parler d’une seule voix sur les grandes questions internationales. 
 
Et alors que la guerre est revenue à l’Est de notre continent avec le conflit entre la Russie et 
l’Ukraine, alors que le Moyen-Orient traverse une nouvelle tragédie humaine et politique, 
beaucoup s’interrogent. 
 
L’Europe des 27 est-elle assez unie ? Assez forte ? Suffisamment entendue ?  
 
Ces questions sont légitimes. 
 
Car le monde change vite.  
 
Les tensions internationales s’intensifient.  
 
Les équilibres géopolitiques vacillent. 
 
Les grandes puissances se redéployent.  
 
Mais face à ces bouleversements majeurs, aucune nation européenne ne peut agir seule avec la 
même force. 
 
Aucune ne peut, isolément, garantir pleinement son avenir. 
 
C’est pourquoi nous croyons profondément à une Europe plus forte. 
 
Une Europe plus proche des citoyens, plus souveraine mais aussi plus humaine. 
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Une Europe capable de protéger autant qu’elle rassemble dans ce monde instable. 
 
Une Europe fidèle à ses valeurs de liberté, de démocratie et de solidarité. 
 
Et ici, à Saint-Malo, cette conviction résonne avec une force particulière. 
 
Notre ville, ouverte sur la mer et sur le monde, porte depuis toujours une histoire d’échanges, 
de rencontres et d’audace. 
 
Notre Ville sait que l’avenir se construit dans l’ouverture, jamais dans le repli. 
 
Faire vivre l’Europe à Saint-Malo, c’est continuer de transmettre cet esprit de coopération et de 
fraternité entre les peuples. 
 
Car, comme l’affirmait Jean MONNET : « Nous ne coalisons pas des États, nous unissons des 
hommes ». 
 
Et cette ambition européenne ne vit pas seulement dans les traités. 
 
Elle vit aussi dans la transmission, dans la culture, dans le dialogue entre les citoyens. 
 
C’est le sens de cette exposition en plein air que Jean-Virgile Crance, Adjoint chargé de la 
Culture, des Affaires européennes et des Relations internationales, nous présentera dans 
quelques instants. 
 
Je veux remercier chaleureusement toutes celles et tous ceux qui ont contribué à ce projet. 
 
Et nous continuerons, avec les établissements d’enseignement, avec les associations, avec les 
acteurs de notre territoire, à faire vivre le débat européen à Saint-Malo. 
 
Parce que nous voulons transmettre aux jeunes générations cette conscience essentielle : la paix 
n’est jamais acquise. 
 
L’Europe n’est pas seulement une institution ou un marché commun. 
 
L’Europe est une promesse. 
 
La promesse que les peuples peuvent choisir l’unité plutôt que la division, l’avenir plutôt que 
la défiance. 
 
Hier, devant les Monuments aux morts de Saint-Malo, nous honorions celles et ceux qui donné 
leur vie pour la liberté. 
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Aujourd’hui, en ce 9 mai, rendons hommage aux bâtisseurs de l’Europe. 
 
Et surtout, gardons vivante leur ambition : celle d’une Europe unie, libre, forte, et fidèle à ses 
valeurs. 
 
 
 
Vive Saint-Malo, 
Vive la France, 
Vive l’Europe, 
Et vive la paix entre les peuples. 
 
 
 
Allemagne, Autriche, Belgique, Bulgarie, Chypre, Croatie, Danemark, Espagne, Estonie, 
Finlande, France, Grèce, Hongrie, Irlande, Italie, Lettonie, Lituanie, Luxembourg, Malte, Pays-
Bas, Pologne, Portugal, République tchèque, Roumanie, Slovaquie, Slovénie, Suède. 


